
CROYEZ

LES ENFANTS QUI SONT TÉMOINS DE VIOLENCE ENTRE PARTENAIRES INTIMES 
courent un risque plus élevé d’en être eux-mêmes victimes.

ÉCOUTEZ

DÉNONCEZOFFREZ
DE L’AIDE

N’OUBLIEZ PAS�: voir ou entendre la violence entre partenaires
intimes peut être aussi bouleversant qu’en être victime.

de se blâmer pour
la violence 

d’éprouver de l’anxiété 
et de penser au suicide

d’avoir des maux de tête,
des maux d’estomac,
des troubles d’alimentation,
des comportements 
sexuels inappropriés,
de s’automutiler ou de 
se brûler

d’avoir une très faible estime 
de soi, d’avoir de la difficulté 
à faire confiance aux autres 
et de manifester beaucoup 
de colère et d’agression

LES ENFANTS ONT LE DROIT DE VIVRE À L’ABRI DES 
MAUVAIS TRAITEMENTS ET DE LA VIOLENCE.

SI VOUS SAVEZ QU’UN ENFANT EST TÉMOIN DE VIOLENCE, LA LOI VOUS OBLIGE À DÉNONCER LA SITUATION.

L’AMOUR NE DEVRAIT PAS BLESSER. DEMANDEZ DE L’AIDE.
ALLEZ à�l’adresse WWW.GNB.CA/VIOLENCE

LORSQU’ILS VOUS DISENT QU’ILS VIVENT UNE SITUATION DIFFICILE�:

LES ENFANTS QUI VIVENT DANS UN FOYER OÙ
IL Y A DE LA VIOLENCE RISQUENT�:


